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L'approche biographique, a la croisee de plusieurs disciplines des 
sciences sociales, connalt un developpement qui accompagne l'avancee 
des reflexions et de la connaissance sur les phenomenes sociaux 
complexes, dont la comprehension necessite la prise en compte de mul- 
tiples unites et niveaux tant d'observation que d'analyse. En effet, l'un des 
principaux apports de ce type d'approche tient a son caractere multidi- 
mensionnel qui permet d'analyser les interactions entre differents 
domaines d'implication des individus (Courgeau et Lelievre, 1996). La 
seconde caracteristique majeure de l'approche biographique reside dans 
l'integration du temps dans l'analyse, comme element inherent a tout pro- 
cessus, et au-dela, des differentes temporalites (personnelle, familiale, 
sociale et historique) qui influent sur le deroulement d'une vie. Ce faisant, 
elle reformule la question centrale des niveaux d'analyse et de leur articu- 
lation, du micro au macro-social. 

En demographie, les annees 1980 ont vu se multiplier les enquetes 
biographiques dans le monde; elles ont permis de renouveler les connais- 
sances sur la mobilite spatiale, professionnelle et sur l'evolution des struc- 
tures familiales (Groupe RAB(1), 1999). Dans la lignee de ces travaux, 
l'enquete Biographies et entourage vise aujourd'hui a retracer l'histoire 
familiale, residentielle et professionnelle d'individus ages de 50 a 70 ans 
et celle de leur entourage. Elle franchit ainsi une nouvelle etape qui 
consiste a reinserer l'individu dans son groupe familial et, plus largement, 
dans son univers d'influence, afin de comprendre le role de ce reseau dans 
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les strategies sociales ou residentielles et d'en saisir l'evolution au cours 
du temps. En effet, comme le soulignent F. Battagliola et al.,: 

< Une des difficultes de la reconstruction d'une trajectoire individuelle 
reside dans le caractere souvent formel de la distinction etablie entre ele- 
ments concernant exclusivement l'individu et elements relevant du 
groupe familial auquel il appartient. > (1993, p. 334) 

Or, si cette distinction s'avere delicate, c'est bien parce qu'elle est sou- 
vent artificielle, la vie d'un individu ne pouvant etre veritablement isolee 
de son univers d'influence, d'un ensemble de contraintes et de possibles, 
autrement dit d'un contexte. Analysant l'impact de < projets familiaux > 
sur les trajectoires familiales, I. Bertaux-Wiame a propose un glissement 
similaire en concevant le status social < non plus comme un attribut indi- 
viduel, mais comme caracterisant un groupe familial dans son ensemble > 
(1987, p. 61). Idealement, il est donc souhaitable de replacer l'individu 
dans une matrice explicative aussi large que possible(2). 

Actuellement, deux types d'approches permettent de saisir de telles 
interactions interpersonnelles : le recueil d'histoires de familles (Bertaux, 
1997) et les enquetes visant a identifier et a decrire un reseau de relations, 
comme dans l'enquete Proches et parents de l'Ined (Bonvalet et al., 1993). 
La premiere approche, qualitative, permet d'analyser finement les trans- 
missions familiales et d'en explorer les mecanismes au sein d'un groupe. 
Cette demarche, qui suppose d'interroger plusieurs membres du groupe 
familial, est necessairement couteuse en termes de temps de collecte et 
d'analyse. Les objectifs d'un tel recueil, ou la confrontation des temoi- 
gnages sur une histoire commune est centrale, different sensiblement de 
ceux de notre demarche. La seconde approche, quantitative, permet d'ap- 
prehender les reseaux, les systemes d'influence, les echanges et les 
solidarites, etc. Ce type de collecte reconstitue le reseau de solidarite des 
personnes a la date de l'enquete, explore son fonctionnement en abordant 
les moments difficiles, les aides apportees et revues, etc. Inspiree de ces 
differents travaux, l'enquete Biographies et entourage propose de syste- 
matiser l'analyse des trajectoires interactives des individus et de leur 
entourage par une approche a la fois quantitative et longitudinale, et vise 
plutot a reconstituer l'histoire des acteurs des grandes transformations 
sociales habituellement observees et decrites a une echelle macro. 

Pour ce faire, nous avons integre ici, des la collecte, un niveau d'ob- 
servation intermediaire, dit meso, qui parait revetir plus de sens que le 
niveau micro au plan sociologique, mais qui pose des problemes speci- 
fiques. En effet, il ne s'agit pas de faire intervenir au sein d'un meme 
modele les caracteristiques individuelles et, par exemple, les caracteris- 
tiques de l'unite de peuplement a laquelle appartiennent les individus 
(quartier, entreprise, ville, departement, etc.) (Courgeau et Baccaini, 
1997), mais de suivre, dans une dynamique longitudinale, un groupe dont 

(2)Voir G. Vivier (1999) pour une application de la prise en compte des niveaux individuel, 
familial, communautaire et societal et de leurs interactions pour l'analyse des logiques migra- 
toires Comores-France. 
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la trajectoire est faqonnee par les parcours interactifs de chacun de ses 
membres. On recourt done veritablement a une demarche multiniveau 
dynamique en recueillant les elements des trajectoires des membres qui 
forment l'entourage d'un referent unique, l'enquete. Cette collecte opere 
ainsi trois avancees methodologiques importantes: 

- en passant de l'individu a son entourage; 
- en systematisant la reconstitution du reseau de relations des indi- 

vidus dans le temps; 
- et en calibrant, au sein d'un questionnaire quantitatif, un recit de 

vie habituellement recueilli par entretien biographique semi ou 
non directif. 

Nous procederons dans cet article a une evaluation de ces differents 
choix methodologiques, tels qu'ils ont concretement ete mis en ceuvre 
dans l'enquete Biographies et entourage, avant d'illustrer les apports de 
cette collecte a travers l'exemple de quelques trajectoires. 

Pour ce faire, nous avons confronte deux types de collecte, l'une 
quantitative, l'autre qualitative(3). La collecte quantitative comprend 
120 questionnaires pilotes passes en juin 1998 aupres de personnes 
residant en region parisienne. Parmi elles, une dizaine de personnes ont 
ete recontactees pour un entretien semi-directif(4) qui consistait a re- 
prendre, a l'aide d'un guide etabli a partir des elements consignes dans les 
questionnaires, la trame de leur biographie en approfondissant les dif- 
ferentes etapes (familiales, residentielles et professionnelles) et les inter- 
actions avec les membres de l'entourage. L'objectif de cette procedure 
etait d'evaluer la completude et la qualite des informations recueillies 
dans le questionnaire afin de reperer les eventuels oublis ou lissages, 
qu'ils soient le fait de l'enquete ou generes par le questionnement. Ce tra- 
vail a ainsi permis de finaliser la mise au point du questionnaire avant la 
collecte < grandeur nature >, qui s'est achevee fin juin 2001(5). 

(3) Un tel travail de confrontation du recueil par questionnaire et par entretien a ete entre- 
pris par Battagliola et al. (1993) sur une collecte biographique. II s'agissait alors d'une 
reinterrogation posterieure a l'enquete quantitative. Ici, nous avons procede h une evaluation dans 
le cadre d'une op6ration de pilotage prealable a la collecte de l'enquete. 

(4) Ces entretiens ont ete conduits en bin6mes par Lorraine Duchesne (UQAM/chercheure 
invitee Ined), Geraldine Vivier, Catherine Bonvalet et Eva Leliivre (Ined). 

(5) Cette enquete porte sur un 6chantillon de 3 000 personnes nees entre 1930 et 1950 et 
residant en Ile-de-France. 
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I. L'enquete Biographies et entourage 

1. Le concept d'entourage 

Pour mettre en oeuvre nos ambitions theoriques, il a fallu dans un 
premier temps definir un groupe entourant l'individu qui soit suffisamment 
precis pour pouvoir etre suivi tout au long de la trajectoire individuelle, y 
compris lorsqu'une partie de ce groupe n'habite pas avec cet individu. Le 
menage, s'il est bien defini a une date donnee, s'avere impossible a suivre 
en tant que tel : si un couple se separe, qui suit-on ? Il est donc inadapte a 
un suivi longitudinal. Par ailleurs, le cadre du menage est apparu trop res- 
trictif. En effet, bien des personnes influent sur la trajectoire d'un indi- 
vidu, pas seulement ses coresidents. La famille est, pour sa part, un 
concept difficile a manier; sa definition est multiforme, de la famille eten- 
due aux contours changeants selon les epoques et les contextes culturels, a 
la famille assimilee au menage par les statistiques modernes (voir 
Bonvalet et Lelievre, 1995 pour une discussion plus detaillee). La notion 
de << proche >, definie et utilisee dans l'enquete Proches et parents, propo- 
sait deja une alternative a ce clivage menage/famille (Bonvalet et al., 
1999). La notion d'entourage s'inscrit dans le prolongement de ces 
reflexions, a la croisee du m6nage et de la famille, et prend en compte a la 
fois les liens de coresidence, ceux de lignee et ceux d'alliance (Lelievre et 
al., 1997). Plut6t que l'etendue du reseau, la perspective privilegiee ici est 
la dynamique d'un cercle de proches. 

De faqon operationnelle, dans l'enquete Biographies et entourage, 
l'entourage recouvre plusieurs generations d'individus et comprend les 
parents biologiques et adoptifs, les personnes ayant joue un role parental, 
la fratrie, les conjoints et les parents des conjoints, les enfants de l'en- 
quete et de ses conjoints ainsi que les petits-enfants. A ces personnes 
apparentees s'ajoute l'ensemble des individus ayant coreside au moins un 
an avec l'enquete. Enfin, la definition adoptee devait etre suffisamment 
souple pour eviter l'ecueil d'une mise aux normes appauvrissant l'infor- 
mation et qui risquait d'eliminer a priori des personnes ayant joue un r6le 
primordial dans la trajectoire de l'enquete. Ainsi, aux liens noues dans le 
cadre de la cohabitation, de la lignee et de la conjugalite, ont ete ajoutes 
des liens d'amitie forts et d'eventuelles personnes-clefs, citees par l'en- 
quete comme ayant joue un role particulier, positif ou negatif, dans sa vie. 

Prenons par exemple le cas de Suzanne, qui quitte a 17 ans la ferme 
de ses parents pour travailler comme employee de maison chez un prefet 
de province. Logee par son employeur, elle cohabite egalement avec la 
gouvernante du prefet qui l'initiera progressivement aux regles de ce nou- 
veau milieu. Cette femme, beaucoup plus agee que Suzanne, sera citee 
dans le questionnaire comme une personne ayant joue pour elle un role 
parental. En revanche, le prefet, dont le role protecteur fut plusieurs fois 
evoque par l'enquetee, ne sera pas cite dans les memes termes, probable- 
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ment en raison de la distance sociale qui les separe - celui-ci fait nean- 
moins partie de son entourage au titre des liens de coresidence. Parmi les 
personnes proches, elle signale egalement Seraphine, sa collegue de 
travail depuis 28 ans, avec qui elle a traverse les < epreuves de la vie 
adulte ?. 

2. Le questionnaire 

Le questionnaire de l'enquete Biographies et entourage comprend 
trois sections principales dans lesquelles sont successivement recueillis: 

- les trajectoires familiales et professionnelles des membres de 
1'entourage de l'enquete; 

- les jalons residentiels, professionnels et familiaux de sa propre 
trajectoire, annee apres annee; 

- et enfin une synthese libre, faite par l'enquete, qui est invite a 
decouper sa vie en differentes periodes et a les caracteriser les 
unes par rapport aux autres. 

Les deux premieres parties s'appuient donc sur un questionnement 
essentiellement ferme et factuel, tandis que la synthese, qui clot l'entre- 
tien, fournit une interpretation du deroulement, des temps forts et de la 
tonalite generale de la biographie selon le propre regard de l'enquete. 

Cet ordre de questionnement, qui ouvre l'entretien sur la vie de 
tierces personnes, peut paraltre surprenant. La procedure initiale etait 
d'ailleurs inverse puisque l'on retragait d'abord la trajectoire de l'enquete 
avant d'elargir le questionnement aux proches. Or, le test de passation sur 
lequel nous nous appuyons ici et les premieres phases de traitement des 
questionnaires (relecture, codification, saisie) ont montre qu'il est 
preferable de proceder au recueil des trajectoires de l'entourage avant 
d'aborder l'histoire personnelle de l'enquete. En effet, qu'il s'agisse d'en- 
trer et de se reperer dans la vie de son interlocuteur durant l'entretien ou 
de lire a posteriori le parcours d'un individu a partir du questionnaire col- 
lecte par une autre personne, il est important de disposer d'un premier 
cadrage familial permettant de replacer l'histoire de l'enquete dans son 
contexte. Cet agencement permet en outre d'aborder en debut d'entretien 
les questions les plus difficiles(6), c'est-a-dire celles relatives a des tierces 
personnes et a des periodes (pour certaines) anterieures a la naissance de 
l'enquete, puis de suivre le fil chronologique des generations avant de sai- 
sir les jalons de sa vie personnelle. Enfin, il permet de clore l'entretien, 
ainsi mis en perspective, sur la synthese libre du repondant. L'un des ap- 
ports du travail d'evaluation des donnees collectees fut donc de montrer 

(6) En termes de processus cognitif de r6ponse n6cessitant, de la part de l'enqu&et, un tra- 
vail de recherche et de mobilisation d'informations qui ne sont pas n6cessairement immediate- 
ment disponibles, un effort de rem6moration (voir Gr6my, 1987). 
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que, paradoxalement, pour passer de l'individu a 1'entourage il faut, 
concretement dans le questionnaire, passer de 1'entourage a l'individu. 

Les donnees concernant l'ensemble des individus que l'on suit dans 
le temps etant recueillies aupres d'un interlocuteur unique, la precision 
des informations requises sur cet entourage varie selon les individus 
concernes : du recueil detaille des parcours familiaux et professionnels 
pour les parents et les conjoints a celui des seuls evenements familiaux 
assortis du dernier emploi et du lieu de residence actuel pour les beaux- 
parents. Des travaux anterieurs (Poulain et al., 1991; Hertrich, 1997) ont 
bien montre a quel point la precision du recit est variable en fonction de la 
nature des evenements rememores, du sexe des enquetes, de leur age, etc. 
Dans le cas present, a ces facteurs de variation s'ajoute la difficulte de 
rendre compte de la vie d'autrui. Une collecte quantitative de tels 
temoignages necessite done un veritable effort de calibrage d'un materiau 
heterogene. Les diff6rents tests preliminaires ont permis de montrer que le 
degre de precision concernant les trajectoires des parents est bien meilleur 
que celui dont l'enquete est capable de faire preuve sur le parcours de ses 
freres et soeurs ou de ses enfants. Les modes de collecte de ces informa- 
tions ont done ete modules en fonction de la precision attendue du recit de 
' enquete. 

Pour le recueil des informations propres au parcours de l'enquete, le 
questionnaire de Biographies et entourage a, comme celui de l'enquete 
Mobilite spatiale a Bogota (Dureau et Florez, 1999), ete congu sous une 
forme matricielle (voir figure 1). Les jalons biographiques concernant la 
trajectoire (conjuguant ici les evenements et les etats des parcours fami- 
lial, residentiel et d'activite mais aussi le decoupage propose par l'enquete 
en synthese) sont recueillis dans une meme grille chronologique. Ces ele- 
ments biographiques sont done dates, decrits et mis en relation sur un 
calendrier unique. Un tel cadre permet d'inserer facilement a tout moment 
une etape oubliee et de s'adapter aux mecanismes de la rememoration. Par 
exemple, le service militaire est rarement perqu (lorsqu'il ne correspond 
pas a un sejour en Algerie ou dans un autre pays) comme une etape 
residentielle; il est en revanche bien retrace en tant qu'activite. La sou- 
plesse de la grille permet alors de reintegrer cette etape dans l'histoire 
residentielle de l'enquete. La grille assure ainsi, des la collecte, une bonne 
reconstitution de la structure diachronique du recit. 

Si la trajectoire de l'enquete est calibree dans une grille divisee en 
annees, les activites ou les logements occupes pendant une duree infe- 
rieure ne sont, quant a eux, ni artificiellement integres dans cette matrice 
annuelle, ni evinces. Ils font l'objet d'un recueil (puis d'une codification) 
specifique dans des colonnes prevues pour ces periodes dites 
< transitoires >>. La mention de ces etapes charnieres entre deux periodes 

plus longues est en effet indispensable a la coherence et a la compre- 
hension du deroulement de la trajectoire de l'enquete. 
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Ainsi, apres avoir travaille pendant 12 annees dans une usine de pret- 
a-porter comme couturiere, Julia tient depuis 6 ans un stand sur les mar- 
ches (a son compte). Ce changement fait suite a une periode de 7 mois de 
chomage qui s'intercale entre ces deux activites et explique cette 
reorientation professionnelle. Cet intermede decisif est note dans la 
colonne < periodes transitoires >, ce qui permet de reconstituer le deroule- 
ment logique de la trajectoire. 

Les nombreux espaces de remarques, menages tout au long du ques- 
tionnaire, relevent de ce meme souci de ne pas appauvrir l'information en 
cherchant a la calibrer systematiquement dans des categories predeter- 
minees. Ils permettent donc de preciser des situations non repertoriees 
a priori. 

A leur arrivee a Paris, Ernest et sa femme occupent un logement 
d'une piece sans aucun confort, prete par la famille. Puis ils demenagent 
dans le meme arrondissement, dans un appartement d'une piece a nou- 
veau, ou ils disposent cette fois d'une salle d'eau mais toujours pas de 
WC. Or, le contexte de l'arrivee d'Ernest a Paris est ainsi explicite en 
remarque : son premier logement parisien est en fait constitue par 
l'arriere-boutique de l'epicerie-buvette de son frere, chez qui il restera 
2 ans avant de trouver une place de concierge dans la meme rue. 

Enfin, un systeme de rabats facilite tres concretement, des la col- 
lecte, la mise en regard des parcours familial, residentiel et professionnel. 
Cet agencement respecte les processus de rememoration qui fonctionnent 
par connexions et associations entre les evenements et les etats dans les 
differents domaines biographiques. La possibilite d'effectuer de telles 
connexions au moment meme du recueil permet, a l'enqueteur comme a 
l'enquete, de se reperer dans la biographie, d'enrichir l'information, mais 
aussi de deceler rapidement oublis et incoherences et d'y remedier. Ce 
cadre garantit donc une bonne homogeneite des informations collectees 
tout en preservant la richesse et la singularite de chaque biographie. 

II. Evaluation du recueil des donnees 

Outre les deux collectes realisees par questionnaire et par entretien, 
l'evaluation du recueil des donnees s'est appuyee sur une lecture qualita- 
tive des trajectoires. En effet, la facture tres particuliere du questionnaire 
Biographies et entourage se prete a une analyse qualitative originale: 
celui-ci fournit un materiau riche dont la lecture, faite par un tiers, permet 
de restituer la continuite et la coherence du parcours. II s'agit donc d'un 
autre regard sur la trajectoire de l'individu. Cette lecture qualitative pro- 
pose une reconstitution de la trajectoire fondee a la fois sur la collecte de 
ses jalons, l'interpretation que l'enquete donne de son parcours 
biographique (lors de la synthese) et la tonalite des remarques figurant 
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dans les espaces reserves. Bien entendu, cette transcription doit etre 
effectuee par un chercheur n'ayant conduit ni la passation du question- 
naire(7), ni l'entretien semi-directif. Elle permet d'evaluer la completude 
de l'information collectee dans le questionnaire, d'apprecier l'intelligibi- 
lite du recit recueilli(8) et de sonder d'eventuelles zones d'ombre. 

La confrontation des donnees collectees par questionnaire, de leur 
lecture et des entretiens permet d'evaluer le calibrage quantitatif du recit 
entrepris dans cette enquete. 

1. L'apport de la conjugaison de ces differentes approches 

D'une faqon generale, l'essentiel des distorsions observees entre 
entretien et questionnaire porte sur les motivations ayant preside a un 
changement familial, professionnel ou residentiel. Or, c'est bien intention- 
nellement que le questionnaire s'en tient, a l'exception de la synthese, a 
un recueil factuel et n'aborde pas les interpretations retrospectives telles 
que les motivations. De nombreux travaux ont d'ailleurs souligne le carac- 
tere < factice > d'une telle reconstitution a posteriori de la coherence 
d'une trajectoire (Bourdieu, 1986). Notre demarche ne repose donc pas sur 
une restitution pas a pas des motivations l'enquete est amene a communi- 
quer les evenements qui jalonnent sa vie et non a les expliquer. Les 
syntheses proposees en fin de questionnaire permettent en revanche aux 
enquetes d'identifier les rythmes et les noeuds de leur biographie et de 
selectionner les evenements et les domaines qu'ils privilegient et chargent 
de sens. 

Neanmoins, on sait bien que la situation d'enquete (par question- 
naire ou entretien) est une situation artificielle qui influe sur l'information 
recueillie, que ce soit en termes de selection, d'oubli, de precision ou de 
tonalite. Dans le cas present, on peut deceler certains elements occultes 
dans l'une ou l'autre des collectes. Examinons donc, a l'aide de quelques 
exemples(9), comment peuvent apparaitre des distorsions selon le mode de 
collecte. 

Lors de la passation du questionnaire, Colette, fille d'un avocat, 
compte parmi ses freres et soeurs une demi-sceur(l0) de 5 ans sa cadette. 
C'est en outre le seul membre de sa fratrie qu'elle cite comme proche 
(dans le questionnaire). Pourtant, l'existence de cette demi-soeur, nee 
d'une liaison extra-conjugale du pere, n'est pas mentionnee au cours de 

(7) Cette lecture a 6et faite par Celine Clement, doctorante Paris X/Ined. 
(8) Voir 6galement les travaux de R. de Villanova et C. Bonvalet: < Immigr6s propri6taires 

ici et la-bas, un systeme r6sidentiel? > in D'une maison a I'autre, ed. P. Bonnin et R. de 
Villanova, Paris, Creaphis, 1999, oi des portraits ont ete dress6s a partir des questionnaires et 
entretiens. 

(9) L'ensemble des noms de personnes, de lieux et d'entreprises ont ete syst6matiquement 
modifies afin de respecter l'anonymat des temoignages. 

(10) L'intitule de la question pos6e en debut de questionnaire est le suivant: << combien de 
freres et soeurs et demi-freres et sceurs avez-vous eus ? >. 
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1'entretien qualitatif, pas meme pour recriminer contre un pere qu'elle 
qualifie volontiers de < reactionnaire au niveau des mceurs > et avec lequel 
Colette entretient des relations conflictuelles depuis la naissance de sa fille 
qui marque le tournant majeur de sa vie a 15 ans. 

S'il impose necessairement des selections - certains domaines bio- 
graphiques (la sante par exemple) ne font pas l'objet d'une investigation 
meme si les espaces libres de synthese permettent a l'enquete de les abor- 
der s'il le souhaite -, le questionnaire permet donc d'en eviter d'autres, 
qu'il s'agisse d'omissions ou d'evenements difficiles a dire. 

A l'inverse, certains entretiens qualitatifs ont permis de decouvrir 
des periodes transitoires non mentionnees dans le questionnaire, qu'il 
s'agisse de periodes gommees par l'enquete car douloureuses, voire trau- 
matisantes, ou de periodes charnieres, lissees dans le recueil de la trajec- 
toire. 

Lors de l'entretien, Elise evoque ainsi sa prise en charge et celle de 
son frere par une association, pour une dizaine de mois, en l'absence de 
leur mere hospitalisee pour des problemes d'ordre psychiatrique. Cette 
etape de sa trajectoire residentielle et familiale vecue comme une epreuve 
difficile, marquee par l'insecurite et l'incertitude, n'apparait pas dans le 
questionnaire. 

En depit des espaces amenages dans le questionnaire pour les 
periodes transitoires, nous sommes bien evidemment tributaires des 
reponses faites par l'enquete, du sens et de l'importance qu'il accorde aux 
differents evenements qui jalonnent son parcours. Dans le cas d'Elise, 
cette courte periode est eludee parce qu'elle est davantage associee a un 
moment familial douloureux qu'a une simple etape residentielle. Un ele- 
ment factuel peut donc etre omis du fait de sa charge emotionnelle, tout 
comme la banalite de la question << combien de freres et soeurs et demi- 
freres et sceurs avez-vous eus ? > peut au contraire neutraliser la difficulte 
d'evoquer une situation non conventionnelle (demi-sceur nee d'une union 
extra-conjugale du pere dans le cas de Colette). Ainsi, plus que du mode 
de collecte, la qualite de l'information recueillie depend du sens et de la 
charge symbolique ou affective conf6ree a un evenement. 

L'exemple de Jamel illustre cette fois un effet de lissage. La lecture 
de son questionnaire montre une carriere professionnelle lineaire et ascen- 
dante dans le secteur bancaire, malgre son depart definitif du Liban. Or, en 
l'interrogeant plus precisement sur son insertion professionnelle a son 
arrivee en France, au cours de l'entretien, on decele une periode interme- 
diaire plus incertaine : en fait, Jamel ne retrouvera un emploi que progres- 
sivement, de relations en relations, apres une periode de travail au noir et 
avec la perspective de devoir, si necessaire, s'expatrier dans les pays du 
Golfe. 

Tres vraisemblablement, cette omission tient au fait qu'excepte cette 
courte periode, la trajectoire professionnelle de Jamel n'est pas chaotique 
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mais au contraire marquee par une ascension continue dans le secteur 
bancaire. En outre, le fait que Jamel privilegie fortement son role et son 
investissement familiaux(ll) l'amene a negliger son temoignage lorsqu'il 
est question de ses activites professionnelles. De ce point de vue, la force 
du questionnaire reside dans la systematisation des differents champs ren- 
seignes et du calendrier suivi, et dans la necessaire coh6rence de 1'en- 
semble. II permet ainsi d'eviter un desequilibre lie a la focalisation de 
l'enquete sur un seul domaine ou evenement de sa biographie. En depit du 
lissage de cette periode transitoire, le questionnaire a donc permis de col- 
lecter les differents jalons de la carriere de Jamel alors que l'entretien 
libre a confirme la forte polarisation de son interet sur l'unique domaine 
familial. 

III. Identifier les rythmes biographiques 

Dans le cadre d'une approche biographique, il est particulierement 
interessant d'identifier les rythmes et les scansions temporelles. Plus pre- 
cisement, la comparaison des approches quantitative, qualitative et des 
differentes representations que l'on peut en faire permet de mettre en 
regard les rythmes factuels, objectives par des evenements, et les rythmes 
pergus, tels qu'ils sont interpretes et privilegies par l'enquete. 

1. D'une linearite biographique supposee 
a l'identification de temps multiples 

L'analyse biographique repose sur l'approche formalisee du temps a 
travers l'analyse de la dynamique de processus en interaction au cours de 
la vie des individus. De par le caractere multidimensionnel des trajec- 
toires, elle pose la question des temps multiples des divers domaines d'im- 
plication des individus et amene a reconsiderer l'idee d'une linearite 
biographique, orientee par une succession coherente d'evenements jalon- 
nant la trajectoire d'un individu. Plus qu'une direction unique, l'analyse 
interactive des parcours familial, residentiel et professionnel d'un individu 
en souligne les differents rythmes, combines ou concurrentiels, objectifs 
et subjectifs. Rappelons en effet que les donnees biographiques quantita- 
tives sont produites a partir d'une grille dont les reperes (formalises dans 
le questionnaire) sont choisis par le chercheur; ceux-ci ne sont pas le re- 
flet de la structuration individuelle de la biographie qui peut s'appuyer sur 
une tout autre serie de reperes. 

(11) La synthese de sa vie qu'il propose dans le questionnaire est tres fortement polarisee 
sur son < statut de chef de famille > (voir figure 4b). 

1053 



E. LELIEVRE, G. VIVIER 

Neanmoins, pour confronter les evenements des diff6rents domaines, 
se pose le probleme du choix d'une horloge commune. Bien que le temps 
biographique elabore par chaque individu soit une donnee subjective, dans 
une approche quantitative, le travail du chercheur necessite qu'il fonde 
son analyse temporelle sur un certain nombre de criteres independants des 
trajectoires particulieres. Ainsi, on ne saurait avoir une horloge par 
individu; il est au contraire necessaire de penser le temps et la scansion de 
la biographie comme un tout. Or, l'approche biographique permet d'explo- 
rer des rythmes alternatifs a ceux qu'institutionnalise l'age comme mar- 
queur social. Cette demarche prend donc a la fois l'age comme unite 
fonctionnelle d'analyse, le confronte a sa signification normalisante, mais 
permet aussi de deceler d'autres jalons, d'autres rythmes temporels. 

Cependant, degager les rythmes d'un recit foisonnant ou de donnees 
complexes recueillies par questionnaire n'est pas un exercice aise. Quels 
sont les elements a prendre en compte ? Dans les travaux qualitatifs de 
Michele Leclerc-Olive, les < lignes de vie > tracees par les personnes 
interrogees ne sont plus considerees comme materiaux secondaires. A ce 
titre, elles sont dessinees par l'enquete a la fin d'une serie d'entretiens, au 
moment oiu la personne s'est rememore le maximum de souvenirs. L'ob- 
jectif de leur analyse est < d'y trouver - par analogie avec les courbes 
mathematiques [...] - une trace graphique specifique associee aux evene- 
ments biographiques marquants d'une existence >> (Leclerc-Olive, 1997, 
p. 72). 

Dans notre cas, nous disposons d'un autre outil innovant qui permet 
de visualiser par graphes les noeuds ou tournants biographiques, d'une 
part, et les constantes, les ruptures et les recurrences, d'autre part. Le 
graphe va se structurer a partir des elements puises dans les donnees fac- 
tuelles recueillies par le questionnaire, sa forme finale resultant de la com- 
binaison de ces jalons et du decoupage subjectif fourni en synthese par 
l'enquete. 

2. Les principes de la construction d'un graphe biographique 

Le logiciel Reseau-Lu propose une analyse configurationnelle(12) de 
la trajectoire. Cette representation, qui s'organise autour des jalons de la 
biographie et des etats successifs, permet d'apprecier la repartition tempo- 
relle relative des moments de rupture et les nceuds de la biographie (carac- 
terises par une accumulation d'evenements) par rapport aux nouvelles 
sequences biographiques qu'ils initient (etats caracterises par une duree). 
I1 affine ainsi la lecture que l'on peut faire de la scansion de la biographie 
(voir l'annexe pour une description detaillee). 

(12) Cette analyse est pratiquee avec le logiciel R6seau-Lu mis au point par 
Andrei' Mogoutov (AGUIDEL). II propose un module d'analyse relationnelle des biographies d6ve- 
lopp6 dans le cadre d'une recherche menee par Christine Tichit sur les parcours de femmes en si- 
tuation de monoparentalit6 au Cameroun (Tichit, 2000). Ce module permet de saisir et de 
repr6senter graphiquement les trajectoires. 
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Quand les etapes sont contemporaines les unes des autres, elles sont 
associees sur la representation graphique par un lien. Suivant les principes 
enonces dans l'annexe, le graphe rend lisibles les relations entre etats et 
evenements qui sont soit disjoints dans le temps et separes sur le gra- 
phique, soit contemporains et done connectes. La distance (temporelle) 
entre les objets est mesuree par le nombre de liens qui les unit et non par 
la distance euclidienne sur le graphique. 

Precisons qu'a ce stade de nos recherches, cet outil a ete utilise 
comme un instrument de lecture et d'analyse qualitative des donnees col- 
lectees dans un questionnaire, particulierement approprie pour explorer 
des rythmes biographiques. Apres l'avoir applique a une dizaine de trajec- 
toires, nous avons d'ores et deja pu deceler des formes, des configurations 
a la fois typees et variees : graphes unipolarises ou multipolarises, graphes 
processuels, etc. Avec l'enquete quantitative, nous systematiserons cette 
approche pour dresser une typologie des 2 830 biographies collectees en 
fonction de leur configuration graphique. 

3. La visibilite des neuds et des tournants 
biographiques selon les approches 

Les graphes presentent des concentrations de liens lorsqu'un etat est 
tres fortement relie a l'ensemble des autres, c'est-a-dire lorsqu'il leur est 
contemporain. Ces points communs a plusieurs etapes biographiques 
representent soit des constantes - il peut s'agir d'un ancrage residentiel, 
d'une meme profession exercee tout au long du parcours, ou encore d'un 
role familial central et fortement privilegie par l'enquete dans sa 
synthese - soit des recurrences biographiques - c'est-a-dire un retour a 
une situation deja connue, un meme lieu, une meme configuration fami- 
liale, un meme metier. 

Par exemple, le graphe construit a partir du questionnaire de 
Bertrand (voir figure 2) est fortement polarise autour d'un ancrage 
residentiel a Grasse. 

Les graphes presentent egalement des << noeuds >, c'est-a-dire des 
amas de points distincts (concentration d'etats/d'evenements dans le 
temps), qui peuvent etre interpretes comme autant d'etapes biographiques 
et qui explicitent le rythme particulier de chaque biographie. 

Le graphe de la trajectoire de Bertrand met en evidence une suc- 
cession d'epoques : sa vie de jeune homme avec le bref interlude de la 
guerre d'Algerie, puis une deuxieme phase finalement assez courte et 
essentiellement evenementielle caracterisee par la constitution de sa 
famille (mariage, naissances des enfants). Puis la rupture familiale conse- 
cutive au depart de sa femme inaugure une troisieme phase, beaucoup plus 
longue, ou il assume seul son role de pere, bien au-dela de la separation. 
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Enfin, une derniere periode suit le depart des enfants, toujours a Grasse 
dans la maison familiale, et se caracterise par l'arret de son activite. 

Les rythmes peuvent aussi alterner des << neuds >, veritables temps 
forts, et faire apparaitre des << charnieres > souvent indecelables a la lec- 
ture du questionnaire, car de courte duree. 

Ainsi, dans la trajectoire de Fabienne, l'analyse configurationnelle 
(voir figure 3) isole une etape biographique qui recouvre l'enfance et 
l'adolescence dans le Calvados. Fabienne, qui a perdu son pere a la nais- 
sance, vit alors dans un univers familial exclusivement f6minin, entouree 
de sa mere et de sa grand-mere maternelle. Son depart pour Rouen marque 
la fin d'une adolescence ennuyeuse, l'epanouissement dans les etudes, et 
contraste avec le conformisme avoue de la periode suivante, caracterisee 
par son mariage. Le graphe fait donc apparaitre l'importance de deux an- 
nees d'etudes superieures a Rouen, charniere entre deux etapes de vie fa- 
miliale. 

La lecture qualitative du questionnaire faite par Celine Clement 
subodore ce tournant: 
<< [...] a 19 ans, elle quitte le domicile de sa mere et s'installe a Rouen dans un 
logement loue par sa famille; c'est un moment privilegie, elle est passionnee par 
ses etudes superieures. On peut supposer qu'un element exterieur a entrave la 
complicite qui existait entre Fabienne et sa mere a ce moment precis [...] or sa 
mere se remarie un an plus tard [...] Fabienne ne cite nulle part son beau-pere que 
ce soit comme ayant joue un role parental ou comme proche [...] des difficultes 
relationnelles apparaissent ici, ce qui peut s'expliquer par la relation tres privile- 
gi6e que Fabienne a entretenue avec sa mere pendant son enfance. >> 

L'entretien qualitatif confirmera le caractere charniere de cette etape, 
bien qu'elle n'ait pas ete spontanement identifiee par l'enquetee. A propos 
de la concomitance de son depart pour Rouen et du remariage de sa mere, 
Fabienne explique: 

<< C'est vrai que la par contre il n'est pas exclu que j'aie senti qu'on pre- 
nait ma place quand meme! [...] Oui je crois qu'effectivement c'est lie a 
plusieurs choses, moi j'ai le sentiment que c'est lie au fait que je m'aper- 
9ois que dans cette province je ne fais rien, j'ai acquis une solide reputa- 
tion de trublion, il faut absolument que je me mette a bosser un peu, et 
puis qa s'arrange bien quelque part, parce que justement je laisse ma 
mere vivre sa vie, voila. > 

4. Confronter rythmesfactuels et rythmes perfus 

Une autre possibilite offerte par la lecture de ces representations gra- 
phiques est de mettre en evidence la convergence ou le telescopage des 
scansions factuelles et pergues. 

Reprenons le cas de Jamel: sur le plan des faits recueillis par ques- 
tionnaire, sa trajectoire s'organise au fil des deux temps de sa migration de 
Beyrouth a Paris, ce qu'illustre le graphe equilibre entre ces deux poles 
(voir figure 4a). A cela se superposent, d'une part, son parcours profes- 
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sionnel stable et, d'autre part, l'univers familial present en continu tout au 
long de sa vie, avec ses parents puis sa femme et ses enfants. En depit de 
ces differents rythmes, la synthese que propose Jamel, en fin de question- 
naire, est totalement axee, nous l'avons vu (cf. note 10), sur son < statut de 
chef de famille > : il distingue dans sa vie une nouvelle etape avec la ren- 
contre de < son premier amour > (devenue son epouse) et ne fait guere 
allusion aux autres domaines, plus chaotiques, de son existence (migra- 
tion, guerre). Cela a pour consequence de privilegier une grande conti- 
nuite (voir figure 4b) la ou existent pourtant, parallelement, d'importants 
changements migratoires et professionnels. 

La confrontation de la grille du questionnaire et de la synthese (que 
nous avons poursuivie ici a l'aide des entretiens qualitatifs) nous amene 
ainsi a comparer les rythmes et les moments saillants de la biographie tels 
que les restituent respectivement le recueil purement factuel et le discours 
de l'enquete. Cette analyse nous conduit a la fois a souligner les conver- 
gences et les dissonances entre les scansions evenementielles et les scan- 
sions percues et a pointer les faits ou les domaines particulierement 
marquants, charges de sens ou valorises par l'enquete. Une telle comparai- 
son des donnees factuelles du questionnaire avec les elements de la 
synthese permettra de cerner les evenements biographiques per,us comme 
< fondateurs > ou < charnieres > (Leclerc-Olive, 1997) par les enquetes et 
de depasser le cadre normatif des points d'inflexion ou de rupture habi- 
tuellement imputes a certains changements objectifs tels que le depart du 
domicile parental, le mariage, la migration, etc. 

Il s'agit ainsi de passer d'une designation strictement objectivante 
des tournants biographiques(l3) a une lecture plus individualisee des 
noeuds biographiques et des evenements qui les marquent en recadrant ces 
evenements charges de sens par les enquetes dans le champ des possibles, 
c'est-a-dire dans l'univers des evenements effectivement advenus. Cette 
demarche permettra non seulement de valider ou d'infirmer un certain 
nombre d'hypotheses sur les domaines privilegies selon le sexe ou la cate- 
gorie sociale - les femmes rythmeraient-elles principalement leur vie en 
fonction de la sphere familiale tandis que les hommes s'attacheraient 
davantage au domaine professionnel? - mais aussi d'evaluer la < charge 
biographique > attribuee a des evenements ou des periodes tels qu'un 
mariage, un sejour en pensionnat, une migration ou une maladie. 

Au-dela, et en reconstituant la trajectoire d'un groupe (l'entourage), 
les agencements et telescopages entre calendriers individuels et calen- 
driers de l'entourage s'ajouteront aux temporalites propres a une biogra- 
phie, constituant un autre aspect central de l'analyse (Lelievre et al., 
1997). 

(13) Tournants d6finis a priori et relativement conformes aux dits ages < de la vie ?. 
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IV. De la trajectoire individuelle 
a la lecture des transmissions 

S'il n'est fait appel aux interpretations de 1'enquete qu'au moment 
de la synthese qui termine le questionnaire, l'analyse croisee des donnees 
factuelles concernant le parcours de l'enquete et ceux de son entourage 
permet bien d'identifier les rapprochements ou les eloignements 
residentiels, les transmissions ou les ruptures sociofamiliales, les lignees 
professionnelles ou les carrieres contrastees. Or ces elements, qui 
resultent du jeu des interactions et des influences existant entre la trajec- 
toire de 1'enquete et celles de son reseau de proches, constituent precise- 
ment l'un des principaux objectifs de cette collecte qui entreprend le 
passage d'un niveau d'observation et d'analyse individuel a un niveau plus 
large, meso. Examinons done concretement comment ces reproductions et 
ces ruptures sont saisies dans cette collecte. 

1. Reperer les modeles et contre-modeles familiaux 

Reprenons le cas de Colette et comparons les histoires familiales de 
trois generations de femmes : la grand-mere, la mere (notre enquetee) et sa 
fille. Alors que le modele de la grand-mere semble repris par la petite-fille 
en opposition a sa mere, Colette apparait en situation de rupture doulou- 
reuse entre deux generations. Le questionnaire nous permet d'identifier 
des oppositions successives dans les parcours familiaux des trois femmes. 

Femme d'un avocat dans une ville de province, la mere de Colette, 
orpheline, n'a jamais travaille. Elle a eu cinq enfants (dont deux decedes a 
la naissance) et des petits-enfants; elle est maintenant veuve. Colette, elle, 
voit basculer sa vie a 15 ans quand elle met au monde son premier enfant 
qui sera confie en nourrice pendant quatre ans. Mariee a 18 ans au pere de 
l'enfant (fils d'un medecin), elle aura un deuxieme enfant avant de se 
separer de son mari a 27 ans. Excepte une seconde union tres breve a 
42 ans, Colette restera seule jusqu'au moment de l'enquete (52 ans). Elle 
travaille depuis ' age de 17 ans et se construit une carriere professionnelle 
contre vents et marees. 

Son parcours donne l'impression d'un investissement sinon profes- 
sionnel du moins hors de la famille. 

Sa fille, quant a elle, a poursuivi des etudes de troisieme cycle et les 
a abandonnees pour se consacrer a ses enfants; elle est mariee et mere de 
deux enfants. 

Recherchant un modele familial stable qu'elle n'a jamais connu, sa 
trajectoire s'apparente au modele de famille-entourage de type 
<< rparation > identifie par Catherine Bonvalet et Dominique Maison 
(2001). 
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Du point de vue de sa fratrie, le parcours de Colette est egalement en 
decalage: devenue mere tres jeune, elle est rapidement confrontee a des 
problemes materiels et conjugaux quand son frere et sa soeur, pourtant plus 
ages, sont encore etudiants. 

Le questionnaire permet donc de mettre en perspective la biographie 
de Colette avec celle de sa mere, celle de sa fille et au sein de sa fratrie. En 
contextualisant son parcours familial au sein des generations tant ascen- 
dante que descendante et collaterale, il met en lumiere une double rupture 
entre Colette et les modeles de sa mere et de sa fille. 

L'entretien confirme cette rupture et explicite l'interpretation qui en 
est faite par l'enquetee et sa portee. En effet, Colette presente alors le par- 
cours de sa mere de fagon assez constructive - < ma mere elle a un bilan 
de vie positif, elle a vecu 58 ans avec mon pere, des enfants des petits- 
enfants, elle a un bilan positif, elle a des souvenirs > - et ce, malgre un 
jugement acerbe: elle etait < etouffee sous la coupe de son mari, comme 
cette generation de femmes >. II est particulierement frappant de constater 
qu'elle elude totalement les incidents objectifs, recueillis dans le ques- 
tionnaire, qui ont pourtant jalonne la trajectoire de sa mere : son mari est 
pere d'un enfant ne d'une union extra-conjugale, deux de ses enfants 
(freres et soeurs de Colette) sont decedes en bas age, sa fille cadette 
(Colette) < tombe > enceinte a 15 ans. De sa mere, Colette semble ainsi 
avoir reecrit l'histoire. 

En revanche, lorsqu'elle parle de sa fille, < une midinette [...] qui a 
beaucoup souffert de la marginalite [...] qui a un besoin de normalite ?, 
Colette presente ses choix de maniere assez negative: 

< Elle avait grande envie de cocooner et de regarder pousser son ventre, 
de vivre tout ce que sa mere n'avait pas vecu, quoi une envie de revanche, 
d'avoir exactement la vie revee, avec un homme qui avait de l'argent, qui 
etait gentil, qui etait un bon pere alors que son pere n'a pas ete un bon 
pere, enfin, il y avait une envie de revanche et de construire exactement la 
famille qu'elle n'avait pas eue, quoi! >. 

Finalement, Colette estime que la vie de sa mere est reussie contrai- 
rement a celle de sa fille qu'elle juge < bourgeoise > et < lisse >. Si elle 
< excuse > la passivite et l'inactivite de sa mere en invoquant un effet de 
generation, elle reproche a sa fille (comme a sa soeur) de ne pas avoir 
exploite ses comp6tences et de se laisser vivre, d'etre dependante d'un 
mari. Colette est toutefois en proie a de nombreuses contradictions par 
rapport au modele de femme independante et active qu'elle pretend valori- 
ser. D'ailleurs, elle presente sa propre vie < d'independance et de non- 
conformisme >, bien qu'aux antipodes des < femmes soumises qui ne 
travaillent pas >, comme ratee. 
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2. Identifier des cultures familiales: 
lignees et militantisme 

Fabienne est issue d'une famille d'enseignants. Son grand-pere est 
un veteran de la Grande Guerre et son pere est mort a sa naissance en 
1944, dans le maquis. Eleve par sa mere institutrice, elle commence a 
exercer des activites benevoles d'alphabetisation pendant les premieres 
annees de ses enfants, s'engage dans le militantisme avant d'assumer dif- 
ferentes responsabilites en tant que haut fonctionnaire. 

Le questionnaire est done tout a fait revelateur de l'appartenance a 
une lignee << rpublicaine >> engagee. Mais contrairement a ce qu'on pour- 
rait attendre, l'entretien avec Fabienne montre que cette filiation est peu 
identifiee par l'enqu'ete autrement que par les liens sentimentaux tres 
forts qui l'unissent a son grand-pere paternel, cite comme ayant joue un 
r1le parental dans le questionnaire et decrit comme une figure tres impor- 
tante de sa jeunesse dans 1'entretien : << c'tait l'homme de mon enfance >>. 
Elle ne pense pas que son grand-pere ait influence sa carriere bien qu'elle 
ait renu de lui des valeurs essentielles: 

<< I1 m'a appris des choses mon grand-pere, c'est-a-dire que mon grand- 
pere paraissait comme un original et ce que j'ai appris de lui, qui est tres 
important, c'est l'independance d'esprit. Ce qui est enorme. Ce qui est 
enorme et je dirais que l'influence de mon grand-pere, elle s'est juste- 
ment manifestee au moment de cette pre-adolescence. La rebellion, l'in- 
dependance d'esprit, mais vraiment l'independance de vie aussi. >> 

Pourtant, lorsqu'on l'incite a parler de ses activites de benevolat, Fabienne 
fait etat de cette culture familiale: 

<< Je sens bien que la il y a le cote, je dirais, militant de ma famille qui 
ressort parce que je suis dans une famille d'enseignants et les enseignants 
sont toujours un peu militants quelque part. Meme mes grands-parents, 
c'est des gens qui ont donne de leurs heures gratuitement, sans compter 
sur un resultat. >> 

Le questionnaire permet aussi de reperer une forte culture politique 
familiale dans la famille d'Elise. Son pere exergait des responsabilites 
syndicales, sa mere etait chef de service dans une mutuelle et son beau- 
pere (deuxieme conjoint de sa mere) assumait d'importantes fonctions au 
parti communiste. Elise est, quant a elle, secretaire dans un organisme 
social public; aucune activite militante n'est mentionnee dans le question- 
naire. Toute la famille vit a Villejuif, commune dans laquelle reside Elise 
depuis l'age de huit ans. 

Lors de l'entretien, cette culture politique familiale est parfaitement 
identifiee et evoquee de la sorte 

<< L'environnement politique m'a marquee, mais moi j'ai pris carrement 
le contre-pied, c'est-a-dire que notamment en 1968, au lieu d'etre au PC 
j'etais plutot dans les jeunesses socialistes, trotskistes et puis en fait, en 
faisant de l'histoire aussi, je veux dire que l'histoire m'a montre les 
choses autrement. Enfin, je ne pouvais plus... je ne pouvais pas etre 
communiste, ce n'etait pas possible avec ce que j'entendais autour de moi 
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et que j'avais appris a la faculte, je ne pouvais pas. Ce n'etait pas..., ga ne 
correspondait pas a mes valeurs quoi, et puis il y avait plein de 
mensonges. > 

Elise continuera neanmoins a militer sur les plans politique et associatif, 
assumant parfaitement sa position de rupture dans une municipalite ou elle 
est pourtant fortement identifiee comme la fille d'une figure du commu- 
nisme local et ou son frere a repris fidelement les engagements politiques 
familiaux. Questionnee sur ses eventuels engagements personnels, elle 
repond: 

<< Oui, je me suis engagee dans une association qui continue d'ailleurs 
[...] et qui est mi-socialiste, mi-ecologiste... assez temperee quoi, mais 
quand meme a gauche hein! J'ai du militer un an parce que qa me prenait 
trop de temps. [...] Je suis adherente, simple adherente. Donc, a la mairie 
de Villejuif, je suis connue. Et puis quand j'allais distribuer les tracts de 
l'association, que j'allais a la gare ou au metro, et puis on disait "voila la 
fille de Pierre Dupont", j'etais connue comme la fille de Pierre Dupont, 
c'est-a-dire mon pere biologique. On me langait des regards noirs! Enfin 
bon! parce que c'etaient des syndicalistes ou..., enfin des gens qui 
avaient connu... qui connaissaient mon pere quoi. > 

Elise n'a donc pas repris le flambeau, sans toutefois rompre avec cette 
culture familiale militante mise en evidence par le questionnaire. 

3. Eclairer des lignees professionnelles 

La trajectoire de Bertrand, telle qu'elle est recueillie dans le ques- 
tionnaire, montre clairement un double enracinement familial sur les plans 
residentiel et professionnel. A l'instar de sa famille, Bertrand a vecu toute 
sa vie dans la commune de Grasse, ou ses parents ont acquis un pavillon 
(dont il heritera avec son frere a leur deces). C'est egalement la que se 
situe la societe Bonparfum qui l'a employe durant 25 ans. La carriere de 
Bertrand comme preparateur en parfumerie fait echo non seulement a celle 
de son pere qui a exerce la meme profession dans la meme societe, mais 
aussi a celles de son grand-pere, de sa mere, de son frere, de son cousin 
qui l'a forme, puis de sa femme, de sa belle-mere et d'un ami de la famille 
avec lequel Bertrand cohabitera pendant 17 ans. Tous ont exerce diffe- 
rentes fonctions dans les societes Bonparfum, Chevrefeuille et Jasmin, a 
Grasse et a Cannes. 

Interroge sur son univers professionnel et son ancrage residentiel, 
Bertrand insistera, lors de l'entretien, sur l'imbrication de ces deux 
facteurs: 

<< Oui, on a travaille toute cette epoque-la toujours en famille, une tres 
bonne atmosphere de famille. [...] On est toujours reste en famille, les 
uns pres des autres. [...] II y a le travail deja puisque j'ai toujours 
travaille sur Grasse, a Grasse, et puis il y avait la famille puisqu'on etait 
tous... la famille etait a Grasse quoi. > 

La rupture de cette lignee professionnelle s'amorcera avec le licenciement 
de Bertrand (a 47 ans), consecutif au demenagement de l'entreprise, et 
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sera enterinee par les evolutions technologiques qui ont marque ce secteur. 
L'entretien confirmera ce tournant. II faut souligner que Bertrand aurait pu 
suivre sa societe mais il a prefere rester a Grasse. Certes, il retrouvera un 
emploi dans la parfumerie pour quelques annees, mais dans un poste diffe- 
rent et qu'il juge moins interessant; ses competences et son savoir-faire ne 
sont plus adaptes aux nouvelles techniques de production. Ses deux 
enfants prendront une autre orientation professionnelle et quitteront la 
ville de Grasse. 

Conclusion: a la croisee des approches 
quantitative et qualitative 

L'enquete Biographies et entourage propose de combiner dans une 
meme collecte les approches quantitative et qualitative. L'effort a done 
particulierement porte sur la conception d'un questionnaire qui suscite un 
discours plus proche de l'entretien libre que du jeu des questions-reponses 
habituel dans une approche quantitative, mais qui calibre celui-ci au sein 
d'un questionnaire ferme. L'ecoute des enregistrements de passation de 
questionnaire confirme d'ailleurs le ton narratif adopte. Ii s'agit d'une ap- 
proche intermediaire entre les demarches purement objectivantes, ou 
balistiques, qui visent a retracer des trajectoires independamment du sens 
que les individus leur attribuent, et les demarches qui privilegient inverse- 
ment l'interpretation que les individus donnent de leur vie (de Coninck et 
Godard, 1989). En effet, alors qu'on associe souvent, a tort, donnees 
objectives et collectes quantitatives par questionnaire d'un cote, et don- 
nees subjectives et collectes qualitatives de l'autre, Daniel Bertaux (1997) 
rappelle le caractere declaratif des reponses dans les deux cas et pointe les 
limites qui en decoulent, ce qui est confirme par les resultats presentes ici. 
En revanche, et sans pretendre a une utopique exhaustivite biographique 
(Passeron, 1990), la force d'une approche biographique factuelle par ques- 
tionnaire reside dans la contrainte imposee a l'enquete de fournir, de facon 
equilibree, des elements sur differents domaines choisis par le chercheur 
et non uniquement sur ceux qu'il privilegie lui-meme. En outre, et bien 
que toute collecte soit soumise aux capacites de reponse des enquetes et a 
leur cooperation, la mise en regard de ces differents champs dans un 
calendrier commun constitue un atout important pour limiter les biais 
d'une reconstruction a posteriori de la coherence de la trajectoire et 
d'eventuels oublis ou dissimulations. Neanmoins, l'eclairage apporte par 
les entretiens confirme bien l'interet de prendre en compte, au-dela des 
jalons factuels, le sens, l'interpretation qu'en propose l'enquete. De ce 
point de vue et bien qu'elle ne se substitue pas a un entretien qualitatif, la 
synthese menagee a la fin du questionnaire Biographies et entourage 
constitue une information extremement precieuse. 

La comparaison du recueil des trajectoires de l'enquete et de son en- 
tourage, a partir du questionnaire et de l'entretien semi-directif, montre 
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que l'operation de calibrage a laquelle procede le questionnaire permet de 
restituer correctement les diff6rentes etapes de la vie de l'individu, mais 
aussi les interactions avec son reseau de proches. Elle permet donc bien 
d'identifier, en dynamique et dans une collecte multiniveau, les transmis- 
sions ou les ruptures intergenerationnelles et les diverses influences exer- 
cees par l'entourage (en termes d'aides, de rapprochements residentiels ou 
professionnels, etc.), y compris celles occultees ou invisibles pour les 
enquetes et celles indicibles, voire niees par les interesses (Grafmeyer, 
1996). 

Les apports d'une telle enquete sont multiples. En repla,ant l'indi- 
vidu au coeur de son univers relationnel et social tout au long de sa vie, de 
nombreux processus tels que la mobilite geographique (Lelievre et al., 
2002), les transmissions sociofamiliales ou les trajectoires profession- 
nelles pourront etre analyses a l'echelle de l'individu mais aussi du groupe 
qui gravite autour de lui. Ainsi, les changements ou l'immobilisme 
residentiels d'un individu seront non seulement mis en relation avec les 
autres champs de sa biographie (professionnel et familial), mais ils seront 
egalement replaces dans le contexte plus large des arbitrages et des nego- 
ciations qui ont lieu avec son entourage et au sein de sa lignee sur trois 
generations. Au-dela des choix privilegies - ou des contraintes subies - 

par un individu singulier pour conjuguer travail et famille par exemple, 
nous serons a meme de saisir l'articulation et les interferences existant 
avec la vie de ses proches, avec leurs choix et leurs contraintes. Des lors, 
les mecanismes decisionnels et les inflexions biographiques ne seront 
donc plus isoles de leur environnement mais apprehendes en termes de 
negociations inter-individuelles, voire de strategies. A l'echelle d'un 
couple par exemple, nous pourrons observer les types de fonctionnement 
permettant de gerer, pour reprendre le meme exemple, les spheres fami- 
liale et professionnelle, de la complementarite a la concurrence, de la 
negociation au rapport de force. 

Les analyses exploratoires menees dans cet article illustrent l'interet 
d'une telle approche pour comprendre des processus ayant initie les 
grandes transformations sociales et economiques depuis le debut du siecle. 
En effet, la trajectoire familiale de Colette, la culture politique de 
Fabienne ou celle d'Elise et les ancrages professionnels et residentiels de 
Bertrand dans la lignee de ses ascendants et en rupture avec ses enfants 
sont autant d'exemples qui montrent a quel point il est artificiel et reduc- 
teur d'isoler les cheminements individuels des engagements et des liens 
avec les proches, de l'univers de contraintes et de possibles lie au reseau 
d'entourage (Bertaux-Wiame, 1987; Terrail, 1995). Ces biographies d'en- 
tourage permettront donc d'eclairer, par une analyse quantitative fine, les 
logiques individuelles et familiales qui ont affecte les modes d'habiter, les 
configurations familiales et les lignees professionnelles a travers les gene- 
rations ainsi que de cerner le profil de ceux qui en sont les acteurs. 
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ANNEXE 
Principes de construction d'un graphe biographique 

Pour le traitement graphique de l'information, le logiciel Reseau-Lu procede 
successivement a une serie d'operations visant a mettre en evidence l'organisation 
interne des trajectoires decrites par la succession des etats et des evenements des 
quatre domaines choisis (familial, residentiel, professionnel et les elements de la 
synthese). 

Pour cela, dans un premier temps, il repere les etats contemporains au moins 
une annee donnee et/ou les evenements survenus au cours d'une annee et leur affecte 
un lien. A ce stade du traitement, la prise en compte du temps est donc implicite : de 
la duree d'un etat resulte le nombre des liens observes(14) et possibles. Ensuite, le 
logiciel calcule pour chacun des etats et evenements un indice de centralite (nombre 
effectif de liens d'un etat ou evenement/nombre de liens possibles). 

Tous les etats et evenements sont alors ordonnes selon leur indice de centralite 
et la construction du graphique se fait de facon iterative en placant les etats ou eve- 
nements en allant du plus relie aux autres au plus isole. L'algorithme met en valeur 
la structure interne de la matrice des liens. Trois principes de representation gra- 
phique gerent alors pas a pas l'evolution de la projection dans le plan: 

1. l'absence de lien avec les etats ou evenements deja places gere l'eloigne- 
ment des etats non contemporains des autres; 

2. la recherche d'une configuration la plus symetrique possible implique un 
eloignement equivalent d'etats non relies et un rapprochement equivalent 
d'etats egalement connectes (d'indice de centralite egal). Ceci tend a faire 
emerger des figures simples - car symetriques - afin de preserver la plus 
grande lisibilite possible; 

3. enfin, la mise en echelle des distances entre les amas d'objets est assuree 
quelle que soit la densite respective de ces groupements. Ceci conduit a op- 
timiser l'identification de tous les groupements y compris les plus modes- 
tes, ceux qui ne lieraient que peu d'evenements ou etats entre eux et ceux 
qui sont de courte duree. 

En fin d'algorithme, une adaptation d'ensemble de l'echelle de la projection 
au nombre total d'objets de la structure est realisee(15), ceci afin d'assurer une 
meilleure visibilite de l'ensemble. 

A titre d'exemple, suivons la construction d'un graphe pas a pas. 

Extrait de la matrice des liens de la trajectoire de Jamel 

Prenons en consideration 5 etats familiaux, residentiels et professionnels de la 
vie de Jamel, et observons ceux qui sont connectes entre eux, c'est-a-dire qui ont au 
moins une annee en commun. Ici, les etats les plus relies aux autres sont << avec 
conjointe >> et < ingenieur banque >, etats inities des le Liban et qui perdurent en 
France. De facon implicite, cela signifie que plus un etat dure longtemps, plus il a de 
chances d'etre connecte avec d'autres etats. Son indice de centralite (a savoir le 
nombre de liens effectifs relativement au nombre de liens possibles) est done eleve. 

(14) Plus la dur6e d'un 6tat est longue et plus la probabilit6 qu'il soit contemporain d'autres 
6tats de la trajectoire est forte. 

(15) Un indice de densite de relations dans la structure (nombre de liens effectifs/nombre 
de liens possibles) est calcule a cet effet. 
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Avec Inganieur ... Avec parents Bevrouth Paris In ieur 
conjointe hanque 

Avec parents 1 01 
Avec co jointe I 1 

Bevrouth I I 01 
Paris (1 0 1 

Ingenieur banque I 1 

Indicc de centralit 3/4 4/4 3/4 2/4 4/4 

Ined 12602 

PARIS 

Ingenieur banque ' Avec conjointe 

BEYROUTH Avec papa et maman 

Ajoutons un element et observons sur le graphe l'effet de l'introduction de ce 
nouvel etat. 

Avec Ing6nieur A... c parenlts . et Bevrouth Paris Ieniue Etudes 
conjointe -banque 

A-vec parents I 01 1 

Avec conjointe I I I 0 
Bevrouth I 0 1 
Paris 0 I 0 0 

Inglnieur banque I I I 1 0 

Etudes 1 0 I 0 0 

Indice de centralite 4/5 4 4/5 2/5 4/5 2/5 
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L'ajout des etudes, contemporaines de la vie a Beyrouth mais distinctes dans 
le temps de la vie a Paris, augmente l'indice de centralite de << Beyrouth >> et diminue 
celui de < Paris >>. 

Ined 12702 

PARIS 

Ingenieur banque 

Etudes 

Enfin, l'ajout d'un dernier element modifie de nouveau les connections tempo- 
relies et donc la configuration du graphe. L'etat le plus relie aux autres (avec 
conjointe) est au centre du graphe, tandis que les moins connectes (etudes, directeur 
commercial) sont en marge, plus isoles. 

\eI ? .Avec c Inaenieur - DirectcurI c Bevrouth 1 iri~ Bevrouth Paris E tudes 
parents conjoinle h anique commercial - 

A ec parents I 1 0 

Ax \c conjoirnite 1 1 I 1 O 
BeLrouth 1 1 ( 
P:ari,s 0 I I ) 

lIn.enicur banque 1 I 1 1 ) 0 
tudes t ( I 0 I 0 0 

Directeur 
colmmerctial 1 i 0 ) 0 ( 

Iidice de centralite 4/6 5/6 4/6 3/6 4/6 2/6 2/6 

Le fait que < etudes >> (2/6) et << directeur commercial >> (2/6) soient respecti- 
vement relies a d'autres etats d'indice de centralite diff6rents (4/6 pour Beyrouth et 
3/6 pour Paris) explique l'eloignement relatif de chacun de ces deux etats, malgre un 
meme indice de centralite. 
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IPARIS 

Avec papa et r 

Progressivement, en introduisant chaque jalon appartenant aux diff6rentes tra- 

jectoires familiale, residentielle et professionnelle, se degagent ainsi: 

-les elements les plus centraux de la biographie : un ancrage residentiel dans 
une commune donnee tout au long de la vie, par exemple, ou l'union stable avec un 

conjoint comme ici. Le graphe permet ainsi de visualiser des constantes; 

les elements peu connectes aux autres, de courte duree, qui dessinent alors 
des charnieres entre deux periodes plus stables et indiquent des tournants 

biographiques; 
- l'accumulation d'elements de courte duree qui produisent un amas de 

points correspondant a une periode riche en evenements; 
- les eventuels retours a un etat deja connu dans le passe : retour dans la 

commune natale par exemple. Le graphe donne ainsi a voir des recurrences biogra- 
phiques. 
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EVALUATION D'UNE COLLECTE A LA CROISEE DU QUANTITATIF ET DU QUALITATIF 

LELIEVRE Eva, VIVIER G6raldine.- Evaluation d'une collecte a la croisee du quantitatif et 
du qualitatif. L'enquete Biographies et entourage 
Dans la lign6e des travaux sur les biographies individuelles et les reseaux d'influence, 

l'enquete Biographies et entourage a collect6 des informations sur les trajectoires familiales, re- 
sidentielles et professionnelles des enquetes mais 6galement sur celles des membres de leur en- 
tourage. II s'agit de suivre, dans une dynamique longitudinale, un groupe, non exclusivement 
familial, dont la trajectoire est faconnee par les parcours interactifs de chacun de ses membres. 
Dans le cadre d'une approche a la fois quantitative et longitudinale, il s'agit donc de systemati- 
ser la reconstitution du reseau de relations des enquetes dans le temps et de calibrer, au sein d'un 
questionnaire quantitatif, un r6cit de vie plus habituellement recueilli par entretien qualitatif. 

Cet article vise a 6valuer et valider le materiau recueilli par questionnaire en confrontant 
les donn6es ainsi collect6es, et les diff6rentes lectures ou representations que l'on peut en ex- 
traire aux informations obtenues dans le cadre de r6interrogations qualitatives. 

LELIEVRE Eva, VIVIER G6raldine.- Data collection at the intersection of quantitative and 
qualitative research: evaluation of the Event histories and contact circle survey 
As part of continuing research on individual life courses and social networks, the Event 

histories and contact circle survey collected information on the family, residential and activity 
histories both of respondents and of the members of their contact circles. A longitudinal pers- 
pective is used for observation of a group that includes non-family members and whose trajec- 
tory is shaped by the interacting itineraries of its members. The approach is both quantitative 
and longitudinal, permitting a systematic reconstitution of the respondents' relational networks 
over time and employing a quantitative questionnaire to calibrate a life history that is more 
usually gathered by qualitative interview. 

The article evaluates and validates the material collected by questionnaire, by cross- 
checking this data and the various associated interpretations and representations, with the infor- 
mation derived from qualitative re-interviewing. 

LELIEVRE Eva, VIVIER G6raldine.- Evaluaci6n de una colecta al limite entre lo cuantitativo 
y lo cualitativo. La encuesta Biografias y entorno 

En la tradici6n de trabajos sobre biografias individuales y redes de influencia, la encuesta 
Biografias y entorno ha recogido informaci6n sobre trayectorias familiares, residenciales y pro- 
fesionales de los encuestados y tambi6n de los miembros de su entorno. El objetivo es seguir, 
desde una perspectiva longitudinal, un grupo, no exclusivamente familiar, en cuya trayectoria 
influye el recorrido interactivo de cada uno de sus miembros. Bajo una perspectiva a la vez cuan- 
titativa y longitudinal, intentamos reconstruir la red de relaciones de los encuestados de forma 
sistematica a trav6s del tiempo y obtener, a trav6s de un cuestionario cuantitativo, historias de 
vida obtenidas habitualmente con encuestas cualitativas. 

Este articulo pretende evaluar y validar la informaci6n obtenida a trav6s de cuestionario 
comparando tanto los datos como las diferentes interpretaciones que de ellos se pueden hacer 
con la informaci6n que se obtiene a trav6s de entrevistas cualitativas reiteradas. 

Eva LELIEVRE, Institut national d'etudes d6mographiques, 133, bd Davout, 75980 Paris, Cedex 20, 
t6l: 33 (0)1 56 06 21 31, fax: 33 (0)1 56 06 21 93, courriel: eva@ined.fr 
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